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« La question de l'engagement, . ,est tres Importante a mes yeux»
Françoise Nyssen. Belge devenue
fi'anç.aise, se bat à Paris comme
dans les cénacles européens pour
l'accès des jeunes à la culture, la
protection des créateurs. De retour
à Bruxelles, pour laquelle elle s'est
tant battue autrefois, die no liS dit
l'amour qu'elle a pour cette ville.
«Q.wnd 011

m'a proposé
dëtre ministre.
jui téléphoné à ma
bdle-mère Christine Le Boe11j'etje lui ai
demandé ,'e qu'Hubert aUlllit dit.
Comme elle ne parlait plu.~,.ie lui rlÎ de-
mm,dé si elle était trllljours là et elle m'a
répondu: "D'accepte;' évidemment !""
Et la voila donc, Françoise Nyssen, fille
d'Bubert, le créateur belge de la maison
d'éditic>n Actes Sud, dont elle a repris la
direction, ministre française de la
Culture.

L'entrée du duo Nicolas Bulot-Fran-
çoise Nyssen, deux personnalités très
emblématiques dl' la société civile, dans
le gouvernement d'Edouard Philippe
était un trios beau coup pour le nouveau
président Emmanuel Macron, Fran-
çoise Nyssen est une éditricl' très res-
pectée, par la qualité des ouvrages pu-
bliés et J'originalité
d'une maison désor-
mais multi-couron-
née (les prix Gon·
court Gaudé, Ferrari,
Enard et, "ette année
encore, Erie Vuillard,
les Prix Nobel Alexie-
vitch et Kertész, etc,),
Née belge, chimiste
de l'ULB, acti\'i~te 11
Bruxelles contre des
projets urbanistiques
prédateurs (Sablon,
place Sainte-Cathe-
rine), elle a finale-
ment rejoint son père
il Arles dont elle est
aujourd'hui pruprié-
taire, En :.l012, après
la mort de son fils An-
toine à 18 ans, elle
fonde «L'école du
Domaine du pos-
sible », on établisse-
ment scolaire pour
«enfants précoces",
Avant de s'en aller,
Antoine avait laissé cc
mot à ses parents,

.faire et il ce
que je doi.s

«çu me rendru heu-
relLX de savoir que
vous valls partez bien
et que "IJ/IS juites les
ehllse., qu.r vous Iii·

m-ez. »

Ce vendredi matin, elle multiplie les
rendez-vous avant sa prise de parole vo-
lontariste aux « Journées de Bruxelles»
de l'Obs, du Soir et du Stcllldaard: l'Eu-
rope est sa conviction, Mais dans l'ins-
tant, en démarrant cette interview. elle
est soudain très émue, Elle repense à
son père Hubert, elle est de retour à
Bruxelles, la ville pour laquelle elle s'est
tant battue et elle a soudain les larmes
allxyeux,

.fiâre pOlir

la Frallce »

A la une de 1'1(Obs» cette semaine, il
y a « Nicolas Hulot, pourquoi je
reste ». Et vous?
Quand 0/1 (1 ICI ,'hallC1' de ]Jorter la
Cil ltu n, d'accolllpagner un gouve1'l1e-
ment qui essl/,/je d'imaginer Ull pos-
sible, de rendre confiance, envie de
faire. d'avoir UII président qui porte
des me,'sages d'une intelligence et
d'unejorce telle .. ,

Certains continuent il y voir du mépris.
Je t'eux biCII me crellser maisje ne vois
vraiment pas où est le mépris, Relise::
,'e,' discours. Pm' e.umple, ului qu'il a
récanmellt fait devlmt les maire., de
France, Il vaut la peine dëtre lu parce
qu'il montre wmhien rht quelqu'un

qui est il l'écoute, qu i Ile dit jaillu is de,.
chases pllUI' faire plaisir, mais l'''UI'
faire avancer les choses dan" l'intérêt
de .• citoyens,

Vous n'êtes pas l'arme 50ft de « Jupi-
ter» ?
Ce ,mnt de.• mots quI' l'on pose SlIr des
moments "t dont on.tait. hors contexte,
une sorte de méga-sculpture qui n est
pus du tout en cohérenu uvec ce qu'il
dit. CeRt dommuge,

Vous-même avez découvert cette
machine médiatique".
Lc,~journalistes portent le débat ind;,,-
pensable à notre vie démocratique,

Que gagne-t-on en devenant mi-
nistre? On perd un peu de sa liberté,
on gagne du pouvoir?
Je ne pen,~e ]Jas Ii ce que je perd" IIi à ce

qluje gagnt' . .Jepell.le

il ce que je veuJ'j'aire
et à ce que je dois
faire pOUl' la Fmnce,
Ma vie qlwtidicn'Ie a
proj'ondément chun-
gé,)e l,is aujourd'hui
il Paris, loin de mlln
mari et d,' mes en-

fants ql/e je Ile vois
que trop rarement, .Je
n'ai pas pris cette dé-
â,~ion il la légère.
Dans l'entre-deu.,:
ta u l'S, alars qu 'llll

parti ,vénophube était
au second tour,je ,,'ai
pa" compris le" dé-
nlOcrate" qu i appe-
laient à l'abstention.
Ma détermination et
mon engugement 'JIlt
été renfords par cc,,
quelques jours du-
1'<Int Icsquels jai re-
fusé d'abandonner la
'France. Il.'1 a ,~o an.,.
la France m'a at'"
cueillie, La Fra Ilce et
la {'I/lture m imt don-
né pendant .JoO ans,
c'est à mon tour de
dOllner en me met-
tant au seruirr de
nW.1IcO/leito:yells.
E nf; 11, la dem ière

misOll pour ll/quelle j'ai accepté ce
poste de mini"tre. ,.'est qu'en 1.')14. ma
grand-mère ••'t L'Cmle de Suède, qui
étui! lm pa.lJs neutre, et qui,lIe ",,,,sidé-
rait qu'iffallerit s'engager. ElIl' a pris
un buteau et est Vell ue suigner les sol-
dat.· il /'Iu3pital de Rouen. Elle est t0111-
bée sur un soldat anversois qui l'a em-
m.enée à Anr.'ers ... Cette qucstion de
l'engagem.e nt est trè.. impo rtm, te à
mes ,ljel/J', J'ai reçu pendant quumnte
ans, Daru' maintenant,je rends,

Vous vous fixez des limites?
Ra n'ment.

'" de valeurs?
Je re.,te mhérent/',

La plus grande différence avec la vie
d'avant? Vous vous y attendiez?
Je suis aujourd'hui (lU.T re.sp.msabUi-
tés 110111' l'wsembll' de 1110npaNs. On
nacrepte pa" atte mis"ùl1I sallS ""',SU-
l'el' e,' qu 'elle engaKe, _

Propos rKuellli. par
BEATRICE DUVAUX

CORENTIN DI PRIMA
JEAN-MARIE WYNANTS
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l'Europe « La culture est essentielle, elle irrigue
~tout, il faut revenir aux fondamentaux»

Votre président, Emmanuel Macron,
veut refonder l'Europe. Quel est le
rôle que doit jouer la culture dans
cette refondation, selon vous?
Lu culture el/ e~t le cœur. Ilfaut l'n'e~
n il' aWL'fiJ7ulamentauJè. Si les ph'es
.fondateurs ont lancé ee projet eest
pmu qu'un socle de valeur,1 de nifé-
rentes. de coutumeR, de langues com-
IIllmes donnait du !Jensil line solida-
rUé. C'est l'Europe de la culture qui
donne du sens Il l'Europe politique et
éwnomique. Aujourd'lIui, l'Europe
doit plus quejarnais être il la/ois un
lieu de proteetirm et Je liberté. D'une
pari, il,Va t'rai/nent il travailler sur
la déftnse du droit clauteur et le par-
lage de la valCLlrpour une jUilte ri-
munération des créateurs. C'est au
nit'ea /1 européen que cela sejoue, EI/-
.lIn, l'Europe est III! vaste territoire de
circulation, qui permet les échanges,
les en richiMements mutuel;;, la circu-
lalion des œuvres, des artiste,l.

Quand les ministres européens des
FÎnilnces se réunissent, c'est très
visible. Mais quand il s'agit des mi-
nistres de la Culture, on est presque
surpris de l'apprendre,
C'est cc que je me lIuis auelée à fairc

changel: La cultll ri'doit redt'vellÎr 1111

sujet rentral de débat en Europe. J'ai
pris l'initiath'c d'une réunion ir!for-
11If'[[eapri:s If' Saloll des livres de
Fralllfol1 avec mes homologueN: IlIl

travaille il U/ledéclaratirlll comm une
sur /lOSambitiollN, On a prqfité de ce
morne/ltforl. « le» grand momenl du
livrf' et de la reifieel'imlpour échanger
Sl/r nos pl'(!jets.Mais le,~responsables
politique" ne réu.>;8iruntpelS se1.ll",
tout le mrlllde doit "e mobiliser pour
ametler la CIIllllreau cœur de l'avenir
européen: ceu.~ qui l'aecompagnent,
ceux qui la créenl et les usagers, J'in-
siste sur cc tennc, plutôt que d'utiliser
celui de «l'On.~ammateur », Je dé-

,!èmM une vision. celle dll1l modèle de
société dans laquelle la culture a lm
rô/t' énWlIci]1f1tclll:tram1in'mant, res-
pon:mbilisant, fédératcu r.

Des décisions concrètes en sortent?
Oui. IIOU.'Irll'vailllJlis à la diji.lIitÎ<1Il
de règles de régulation communes
dans le champ culturel et de pmjels
qui (mt de" traduction" très cllncrètes
dan" tous les pa;ljs européen." Le
2,'Jmai demier à l'occasùm d'UTI
Conseil dcs ministres européms de la
Cul/un>, le premier pour ma part

CÎnqjours après ma prise de/onction.
nous avonB notamment négocié un
projet de directive qui marque des
at'ancüs mqjeuns' el très concrètes
telle,çque la eréatioll d'ull quola mi-
nimum de 30 % d'CP'uvr/'JieUTll-

pienncs pour les catalogues de plate-
.{<)l'mede vidéos en ligne, comme Net-
fUll'. C'e,~tdll cOllcretpour les acteurs
et les dto.vens qui cOli-mirent ccs pla-
teformes lIUquotidien.

À l'heure où l'on s'interroge beau-
coup su l' les identités, européenne ou
autres, c'est quoi une « œuvre euro-
péenne Il?
C'est une œuvre qui est produite en
Europe. Notre responsabilité est de
dijendre la diversité culturelle face à
ulle forme de globali1<atiOllunijormi-
satriee, c'eRtprendre en compte, si je
puis dire, " l'europlanité ». L,mltwture
IlU mOllde doit être Wllon:lJmedem'i-
ehissemen/ e/ 11011 d'uppmwrissement
de lu dit'ersilé. C'est la dijférmce entre
mOlldialisatiorl et mondialité. C'e.çtau
cOlltad dl!s lIutre,' que l'on t'U enrichir
sa propre création, C'e:itpar la cOl!fron-
ta/hm /HM' œllt'res des autres'l'u.v.' que
l'on enrieMt notre propre langue, D'où
l'importarwe de la Imductioll dailleurs.

Le président de la République Emma-
IlUclMacron fait de la cultu1'/'lefOllde-
liU/IIelle cimellt du projet européen, Il
Ila ce.s"éde le rappeler dum .•es gnlllcls
di8cours, à la Sorbullne ou Frall~'fort,
Le cllefde l'Étatfrançais porte !Ille am-
bition Iri>BjiJrte plJUI'l'Europe sur la-
quclle il a été élu. Je suis lil pour l'a.c-
compagner.

Ressente~-vous au niveau de la
Culture les mêmes tensions que
celles qui e.istent au niveau poli-
tique, à savoir la difficulté de
construire une culture commune
quand des gens se revendiquent
d'une culture différente, Catalans-
Espagnols par exemple, ou le débat
Flamands-francophones, qui a beau-
coup affaibli l'idée de culture belge?
Non, ['Unioll européellne s'est
COT/stnlÎtl'slIr l'idée m€me de diversi-
té, Il ecâste ClI revanche des diver-
genccs politiquc!! sllr la légitimité
d'ulIl' réglementation ou 1101/ pour lu
prrJtéJ!;er.Certains pa.vs Ollt .fait le
l'1I0Î..l'd'Iwe forme de liMralisme, très
parado:t'lll il mes .IIeUJ',qui ne réj{le-
mentI.' pa,~. Une jorllle dl! régulation
est néce.çsairepour gamntil' la liberté
de faire dans le domaine de la

CIIlture.Parce que tous les métiers ne
peuvent t'il're que si le créateul' est
pmtégé et qu'il aiste une économie de
la création avec ses hlgique" propreN.
C'est le principe de l'e.a:ceptioncultu-
rdlc. La vraie vision li-
bérale de,~ choses, celle
qu i reTt/oree la liberti
de créatioll, l'est l'ac-
ceptation d'une forme
de régulatùm pour pro-
tége/' la diversité. Il
s'agit d'lm choÎ.1! de
Iwciéli .fondllmlmtal.

A Ouagadougou, ce
mardi, Emmanuel Ma-
cron a dit qu'il voulait
faire du français la
première langue
d'Afrique. N'est-ce pilS
une forme de colonia-
lisme?
Certainemcrlt pas, car
la demande vient de l'intirieur. Le
Présidelll l'a bien rappelé CIl indi-
'IUlll/t que la hm/{llt' frcil/çuise était
al!jourd'lwi San8 doule davantage
africaine que française, Ce que nous
dijendons à l'échelle mondiale, àst le
plul'ilinguisme dout la francophonie
est !l1I inf!:rédienl. Il s'agit d'être at-
tentif il Ile pas laisser le français
,~ëc(ll'terau pl'l!/il d'IIIle seille langlle,
Le .français est ane lllngue impor-
tallte qui doit t;ris/er, et ilne.faudmit

pas qll'il sail
clla/Jsé de CI'I·tllÙW

fla.!IS flOU l' des
l'aison,~ de non-
présence, de 11071-

atttmtio/! ou des
raisons éClII/Q-
miqlle.~. Il s'ugit
d 'ulIe richesse.

Avec le Brexit, la
langue française
pourrait devenir
plus importante
au sein de l'Union
européenne. La
France fait-elle
des efforts en ce
sens?

Nous SOlitenons la lungue fral/faise
pOUl' ce quelle est: llne l'iche.'lBeà par-
tager avee les alttre,~. Jespiore que le
Brecl.'itaum pOlir riftet de /wU1'TirIIlle
rijlexioTi là-desslls. _

Prop08 recueIlli. par
B. DX. C, D. P, J.-M_ W,
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Vous voulez lancer Iln « Pass clliture Il, De
quoi s'agit-il?
Mms t'uulons donner à ('!laque Français
qui atteint liîge de lu citoyenneté (18 ans,
NDLR) les moyens de 8011 autonomie
culturelle: chaque jeune l'eceL'ra 500 eu-
1'0.- IIUI'I/Tle upplicatùm mobile qu'il p.mf'-
m utiliser pOil/' des activité .•, (les lIo·rt'!es
culhlrel/es. au suitl/'e dcs cOl/rs de pmtiquc
artistique, par e,remple. Nous allons co-
con.truire le Pas.' a,'ec le., acteurs cultu-
rels et le.' jeune" eU.l',miimes. L'objectif est
de le laT/otr en septembre 2018. Nrms
somme. en train de L'oir si dilUtres paNS
eumpéens t'eldent sejoindre ù l'initiative.

Qll'en est-il de l'accès il la culture des plus
jeunes?
Cbt évidemment une question très im-
portante, En F1'UnCE.la proposition cultu-
relle est intense. Ily a 1Il!fili:nmnement e.I'·
tmordinaire. Néanmoin ••, il :IJa de., frac-
tures. des inégalités. des territoire,. qui ne
.ont pa .• concernés. des pe1'Sonllc' qlli sont
pers/w,lü. que ce n'est pas pOli l' clics, Le
lielllwec les 'IUrl'es.la culture comme flutil
de cohésion ,<odale. c'e.st ét'idemme/lt tres
important. Mu conviction est que /a
culture doit démarrer dès le plus jeune
âge. Si 'm t'eut qu'elle soit partagée, ulle
SOlln'e dëmaneipati071. c'est dès lëcole que
ça .•ejoue.

BELGIQUE

« Bruxelles a été
tellement blessée. Sa
richesse? Les gens )~
Il Y • une grosse Inquiétude.
de grosses projections
concernant Bruxelles, qui a
connu récemment des inci-
dents il répétition, allec une
bagarre entre Flamands et
francophones pour qualifier
ce qui s'est passé. Vous
connaissez bien Bruxelles,
qu'en pensez-yous ?
j'aime teJfement Bruxelles que
j'ai tOtit arrêté; dons ma jeu~
nesse, pour m'en occuper ou
cœur: je me suis engagée
dans les comités de quartier,
qui conduisaient une action
sodale et éducative en direc-
tion des citoyens défavorisés.
Cet engagemenf dans Jo Cité-
est fondamental.
Quel regard portez-vous
aujourd'hui sur cette ville?
Celui d'une ville qui est le
symbole de t'furope et qui se
'ait pa, les gens. file a eu
beaucoup de blessures, il reste
des coupures. Qu'est-ce qui
fait le lien dans cette ville?
Les gens. la ric"esse de
Bruxelles, ce sont les Bruxel·
lois.

B. DX. C. D. P. J.·M. W.

la jeunesse
« La culture
peut donner
confiance»

Concrètement? On sait que vous avez
créé une école en dehors de l'école clas-
sique. Allez-vous intégrer cette vision au
sein de toutes les écoles ou en créer des
particulières?
.Je .•ui .• en complicité totale, ape{' le mi-
ni .•tre de l'Édlltatùm nationale "u r ce "U-

jet. Il partage cette nécessité de /a tu/turc ù
lëcalc dès leplllRjeune âge. D'entrée dejell,
em'emble. on a organisé la rentrir des
dasu,s en mu.·ique, Et on Va cOIltill uer,
UL'er' une politique pOUl' développer les
chorales et le. uctirms uutollr du livre uu,<-
si. Dt,,, ch.ose" simples. Je VOliS donne lin
e~·emple.· en France une initintivc .'ap-
pelle" Silence, cm lit ". 11111td'un mup, il
l'émle. pendant quelques minutes. tout le
monde lit, aliS"; bien les surveillants que
les prqle.,"eu l'." les ,jlh'cs. Si on veut d,'s r:i-
tlJ,ljens q/li (mt envie de jouer leur pUl1, il
filllt l)(ts.•cr par cette pratiqUé' artistique.
Les neur<l.•cien.ces montrent mm ment le.
"eurones .'e nOU1'17S,-entde la culture et se
d{-r,clopl'ent à tm.'ers Ii:. pratiques, le dé-
.•ir d'apprendre. Il faut su••citer ce désir
che:: les enfants.

Comment éviter que des enfants issus par
exemple des banlieues françaises soient
sensibles à la culture sans la ressentir
comme imposée, étrangère il eux?
En leur donnant les nW.llens de leurs
propIT .• choÎ.1" de leu:/' autll1/11mie: ,,'est
tol/te la logique du Pass cultl/re, qui leur

Françoise
Nysse.n
Fille d'Hubert Nyssen, fonda-
teur des éditions « Actes
Sud », Françoise Nyssen est
chimiste (ULB) et urbaniste.
Après un parcours il
Bruxelles et à Paris, en 1980
eUe rejoint « Actes Sud» à
Arles, dont elle est aujour-
d'hui la patronne et l'action-
naire. Elle a créé en 2012
« l'école du Domaine du
possible» pour enfants de 3
à 16 ans. Elle est mariée et le
couple totalise sept enfants.
Née belge, elle d,evient fran-
çaise dans les années 90.
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dr)/lllell1 les mO.lJensd'/'.J.ï1lon;r.de pa "sse"
des partes, defra.IJel' leur propre chemin.
Et c'est toute lu philosophie de notre puli-
tique: partir de l'énergie présente .<!lr tau.,
le••territoi re.•.

A Bruxelles se développe une vraie scè ne
culturelle rap. Et on sent que la société
n'est pas prête il intégrer la musique qui
en nait, de la même manière peut-être
qu'elle n'est pas prête à intégrer ces
jeunes. Il y a eu une polémique avec Dam-
so, par exemple, parce que certaines
paroles sont assez hard, un peu comme il
y avait eu un débat à propos d'Orelsan en
France, il y a quelques années.
Les pmwnir., pl/blies ne sont pu" là pour
cenSl/·l'er.S'il:1Ja incitation ù lu hlline et à
la l';olence, la justice est là pour tmm'her.
S'il ,lJ a une polémique. an parle. an dia·
logue. Il e.•tfini le temp.. où l'on imposai!
les choses d'en haut. Je (ai.. Uli tol/.r de
Frunce de. régions depni.; si.!' mois, depuis
·mon arrivée. Énor111énunt de choses
émergent dan,. des collt·etijiJ. deR ussol'Îa~
tiolls. N,)tre .,ouhait, C' ht duccompuf5Iler
ce qui se.fuit, u qui émerge. Partout ",iJe
passl'. je demunde </llel' représentants du
ministère de la Culture surIes territoires
qu'il,~soient des our/eu/'i'. des aS.\'embleu/'s,
de" allumeur.' Je rét'e/'hère•.•

Propos •• ' ••••Ulis pOl'

B. DX, C, D. P, I.-M. W,
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